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L'ECONOMisTE 

- ECONOMIE 

Les Marocains, puissance estudiantine en France 
• C'est la première communauté 
étrangère dans l'Hexagone 

• Ils sont talonnés par les étu­
diants chinois 

• 460/0 optent pour des filières 
scientifiques 

LES marocains forment la première 
communauté estudiantine étrangère en 
France depuis plus de 10 ans. Le constat 
est frappant, nos étudiants sont les plus 
mobiles au Maghreb avec un taux moyen 
de mobilité de 10%. 

Les autres pays sont loin derrière, 
l'Algérie avec uniquement 2,4% en 2008 
et 5,1% pour la Tunisie. Néanmoins la 
principale tendance est la montée en 
force des étudiants chinois en France. En 
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Les 5 premiers pays d'origine des étudiants 

internationaux en France depuis 1999 

2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 
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il y a peu de temps était le 3e 
pays d'accueil de ses étudiants 
est en retrait. 

Source: Agence Campus France Paris 

45% des étudiants maro­
cains à l'étranger ont entre 18 
et 20 ans. Ils partent directe­
ment après l'obtention du Bac. 
Etonnamment, Fès est la deu­
xième ville d'origine de ces 
jeunes (20%) devant Rabat. 
Le choix de la filière d'étude 
est déterminant et ne peut être 
laissé au hasard. Ainsi, 46% 
prennent une orientation scien­
tifique en commençant par 
des classes préparatoires pour 
continuer dans des écoles d'in­
génierie. Il y a 1/3 qui s'oriente 
vers des études en économie et 
gestion. Les études de lettres, 
droit et sciences politiques at­
tirent 9%. 

Les étudiants marocains demeurent les plus présents en France, malgré un important recul depuis 
2003. Ceux d'origine chinoise connaissent une croissance exponentielle, dans quelques années ils 
occuperont sûrement la première position. Ce pays envoie ces étudiants partout dans le monde pour 
en faire la vraie locomotive de la croissance du pays 

Les bans des écoles et 
seulement 10 ans, ils sont passés de la 5e universités marocaines sont occupés 
position à la deuxième. Le ~lub France(l ) majoritairement par des femmes. ~ette 
Maroc qui a tenu sa première rencontre donne change totalement pour les étu­
le 3 févier à ~asablanca, où il a présenté diants qui pa rtent à l'étranger. Ils sont 

Diplômes choisis par les candidats (2008/2009) 

• BTSetDrn 

• Classes préparatoires aux 
grandes écoles (~PGE) 

Licences 

• Grandes écoles 

• Masters 

• Autres (écoles spécialisées, .. . ) 

Source: Espace Campus France Maroc 

Ce sont les filières scientifiques qui sont les plus choisies par les étudiants marocains, 
suivies par l'économie et la gestion. Cette tendance s'inscrit parfaitement dans les 
besoins du marché du travail marocain 

une étude de la mobilité étudiante maro­
caine vers la France. 

Face au déficit de l'Education natio­
nale, les étudiants marocains quittent le 
pays à la recherche d'une meilleure qua­
lité d'enseignement et aussi de spéciali­
tés non disponibles au Maroc. Ils partent 
en masse et optent en premier lieu pour 
l'Hexagone. Ainsi, en 2008 ils ont été 
pas moins 26.998 à partir en France, 
pour cause la proximité culturelle mais 
aussi pour la langue. 

D'autres étudiants ont dépassé cette 
contrainte lingui stique. Pour preuve, 
l'Allemagne est devenue la deuxième 
destination (3.699 en 2008), sui vie de 
près par l'Espagne (2.735) et les Etats-
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principalement de sexe masculin (63%), 
contre 37% pour les femmes. Pour l'an­
née universitaire 2009/2010, 52 % de ces 
étudiants ont opté pour des masters et 
des écoles d'ingénieurs. Dans la même 
catégorie, ceux qui sont enregistrés pour 
l'obtention d'une licence ont été de 42% 
et seulement 6% ont choisi la voie doc­
torale. 

Tout le monde semble croire que la 
France est trè rigide en termes de visa 
étudiant. Pourtant le taux de délivrance 
de ces visas est d'ordre 88%. 0 
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(1) Réseau des étudiants ct diplômés marocains 
de l'enseignement supérieur françai 


